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Le quatrième webinar de la série de webinars 2014 sur le forage manuel a exploré la question suivante : « Qu’est-ce 

que les gouvernements aiment et détestent à propos du forage manuel ? ». Trois personnes, provenant de Guinée, du 

Niger et d’Ethiopie, ont présenté leurs expériences et leurs perspectives à propos des technologies de forage manuel. 

Dans tous les cas, les gouvernements nationaux ont fait partie du processus d’introduction et de promotion de la 

technologie, et dans le cas de l’Ethiopie, le gouvernement souhaite être impliqué davantage. Des études ont été 

entreprises dans les trois pays pour identifier les zones avec un potentiel pour la technologie. En Guinée et au Niger, les 

forages sont financés avec l’appui de bailleurs, alors qu’en Ethiopie le forage manuel est financé à travers les 

gouvernements locaux et via l’approche d’auto-approvisionnement où les ménages prennent en charge les coûts des 

forages. 

 

Les trois pays ont applaudi le fait que le forage manuel permet de fournir de l’eau potable à des populations reculées 

ou difficiles à desservir, lesquelles sont laissées de côté. Des coûts bas sont très appréciés, de même que la création 

d’emploi local. Les trois pays ont reconnu que les technologies de forage manuel doivent être utilisées dans des 

formations plutôt meubles et là où les nappes souterraines sont peu profondes. Cependant, les techniques sont 

adaptées pour convenir au contexte local. Des pompes à corde sont installées sur ces forages en Ethiopie ; le Niger est 

passé de la pompe à corde à la pompe India Mark II et les pompes Kardia et Vergnet sont actuellement installées en 

Guinée. 

 

Etude de cas 1 : le Niger 

 

Il faut améliorer l’eau potable dans les nombreux petits villages et hameaux du 

Niger, où les personnes boivent essentiellement l’eau des mares ouvertes ou 

des puits traditionnels. Malgré les dangers de consommer cette eau, les 

communautés qui ne remplissent pas le critère national de « 250 ou plus 

habitants » ne sont pas éligibles pour des améliorations de leur 

approvisionnement en eau potable (Tableau 1). Un autre problème est que le 

coût par habitant pour l’amélioration de l’approvisionnement est élevé pour 

ces petits villages et hameaux. 
 

Le forage manuel est particulièrement adapté aux formations sableuses, 

alluviales et meubles du Niger, là où l’eau souterraine est peu profonde (moins 

de 40m). Des forages manuels à bas coûts pourraient constituer une solution 

pour des petits villages et hameaux là où la technologie est faisable. 

L’application du forage manuel pour l’eau potable a été testée. 

Figure 1 : Enfants au Niger puisant 
l’eau à partir d’un puits non protégé 



 2 

 
Tableau 1: Infrastructure approuvé pour l'eau potable au Niger par le ministère de l'Eau 

Type d’ouvrage  Population desservie  Débit requis (m3/h)  

Puits cimentés type OFEDES  250 Moins de de 0.6m3/h 

Forages mécanisés équipés de pompe à 

motricité humaine  

250 Moins de de 0.6m3/h 

Postes d’eau autonomes  1,500 à 2,000  2.5 à 5 m3/h  

Mini réseaux d’adduction d’eau potable  200 et plus  Moins de 5 m3/h 

Stations de pompage pastorales  Zones pastorales (besoins des 

humains et du bétail)  

Moins de 5 m3/h 

Cependant, les autorités nationales ont besoin d’être plus convaincues de la performance et de l’efficacité de la 

technologie avant de l’incorporer aux stratégies nationales pour l’eau potable. 

 

Le forage manuel est largement utilisé au Niger pour l’irrigation (Danert 2006), avec quelques forages manuels 

construits en 1990 toujours en fonctionnement (Naugle 2014). Depuis 2005 des efforts ont été entrepris pour 

utiliser le forage manuel pour fournir de l’eau potable  

L’UNICEF et ses partenaires se sont focalisés sur les régions de Maradi et 

de Zinder, où 290 et 35 forages ont été respectivement forés à la date de 

mars 2014. Ils ont été principalement forés dans des formations 

sédimentaires, où les nappes phréatiques sont peu profondes (<40m). 

Les profondeurs de forage varient entre 10m et 38m, fournissant 0.5 à 

1.6m3/h d’eau à Maradi et plus de 4m3/h dans les Koromas dans la 

région de Zinder. Il y a eu un focus sur le développement stratégique et 

institutionnel depuis le départ. Les principaux jalons sont: 

 2007- Journée Portes Ouvertes pour les autorités nationales et 

régionales, les ONG et les autres partenaires. Cela a permis de 

montrer la technologie à de nombreux acteurs qui ne la 

connaissaient pas. 

 Formation des artisans foreurs, des services techniques de 

l’Hydraulique sur la technologie des  forages manuels 

 2009 - Etude sur la performance de la technologie en vue de son 

intégration dans le dispositif national d’approvisionnement en eau 

potable, y inclus : 

 Cartographie des zones favorables, indiquant que de 

nombreuses zones dans le sud du Niger sont propices ou 

modérément propices pour cette technologie (MEELCD- sans 

date) 

Figure n°2 : Pompe India Mark II installée sur 

un forage manuel, village de Saoulawa, 

Madarounfa, région de Maradi, Niger 

Figure n°3 : Pompe à corde et 
superstructures en ciment sur un forage 

manuel dans un centre de santé, Magaria, 
Zinder, Niger 
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 Le Forage Manuel au Niger : information clé  

Type de forage manuel  Forage à la tarière manuelle, parfois combinée au battage  

Types de pompes  Pompe India Mark II ou pompe à corde  

Coûts des forages  Environ 1,700 US$ (25m de profondeur, équipé d’une pompe à corde) ; 3,700 US$ 

(pompe India Mark II et superstructure locale) ; 6,300 US$ (pompe India Mark II et 

superstructure améliorée)  

Echelle  Milliers de forages agricoles ; <500 forages manuels pour l’eau potable 

  Test de la qualité de l’eau (par la Direction Régionale de l’Eau) ;  

 Propositions des normes techniques de réalisation des forages manuels  pour l’eau potable; 

Amélioration des superstructures en utilisant des matériaux plus résistants que les matériaux locaux (figure 2) et 

en remplaçant la pompe à corde par la pompe India Mark II pour résoudre les problèmes de solidité et de qualité 

de l’eau (figure 3). 

Le forage est entrepris par des entreprises privées, sous la supervision des Directions Régionales de l’Eau, 

lesquelles font les tests de qualité de l’eau. En termes de conception, les spécifications techniques pour les forages 

manuels, y inclus le diamètre de forage, le type de tubage, le massif filtrant, le joint sanitaire et le colmatage de 

fond, sont les mêmes que pour les forages conventionnels. 

A l’avenir, il faut améliorer les spécifications techniques, renforcer les capacités des foreurs, continuer à vérifier la 

qualité de l’eau et mieux utiliser les données de forage pour améliorer la compréhension des zones propices au 

forage manuel. Il faut également noter qu’un forage manuel peut approvisionner en eau potable aussi bien un 

village qu’un centre de santé, des écoles et même être utilisé pour des situations d’urgence. 

Etude de cas 2 : la Guinée 

On estime à 35% de la population rurale de Guinée ceux qui n’utilisent pas une source améliorée d’eau potable 

(Ministère du Plan, 2013). De fait, 15% de la population rurale de Guinée (environ 1,1 million de personnes) ont 

recours à l’eau de surface, principalement à l’eau des rivières (Ministère du Plan, 2013). 

La première introduction du forage manuel en 2011 a consisté à utiliser de l’équipement importé pour forer 10 

forages. En 2012, l’UNICEF a appuyé un processus plus systématique, basé sur les Manuels techniques pour la 

professionnalisation du forage manuel en Afrique (UNICEF et al, 2010) : 

 Les zones appropriées pour le forage manuel sont cartographiées dans le pays (Fussi, pas de date) ; 

 En 2012, quatre entreprises locales sont sélectionnées (deux dans la zone côtière et deux en Guinée 

forestière). Elles ont été formées aux techniques de fonçage au jet d’eau (« jetting » et « rota sludge »), 

équipées et ont foré 20 forages comme partie intégrante de la formation. Les participants à un atelier à 

Conakry ont également été formés à la fabrication de l’équipement de forage. 

 En 2013, quatre nouvelles entreprises ont été formées sur le forage manuel et un atelier a été formé à la 

fabrication d’équipement pour couvrir la région est de la Guinée. 
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 En 2013, quatre nouvelles entreprises ont été formées sur le forage manuel et un atelier a été formé à la 

fabrication d’équipement pour couvrir la région est de la Guinée. 

La professionnalisation du forage manuel en Guinée a impliqué 4 principaux acteurs : le Service National 

d’Aménagement des Points d’Eau –SNAPE, l’UNICEF, « Gestione e Ricerca Ambientale Ittica Acque »-GRAIA et la 

Fondation Practica travaillent avec les entreprises locales. Pour faciliter les réparations, les ateliers de fabrication 

et les entreprises de forage sont situés dans les mêmes zones. Sur une période de trois ans, 116 forages ont été 

construits, desquels 71 ont été réussis. Un total de 45 forages n’a pas été équipé de pompe manuelle du fait 

notamment des formations dures (34 forages) ; des débits bas et des problèmes de salinité ont également été 

rencontrés. 

Actuellement, les méthodes de forage et les outils sont en train d’être adaptés pour convenir aux caractéristiques 

géologiques du pays, y inclus l’introduction de la technologie de battage pour les types de roches plus dures. Les 

opérations de forage manuel dans la zone côtière ont été suspendues du fait de la salinité et la présence de 

pierres à faible profondeur. 

A l’avenir, il y a toujours le besoin de confirmer le potentiel des technologies de forage manuel et d’identifier les 

zones ayant une forte faisabilité. La coordination, la supervision et le suivi des opérations de forage manuel 

doivent également être améliorés. Jusqu’à présent, l’UNICEF a pris le rôle de supervision et de coordination. Ce 

serait pertinent de considérer la possibilité qu’une ONG prenne ce rôle. Les principales questions pour la Guinée 

concernent les arrangements contractuels pour les entreprises de forage et la question de qui devrait supporter 

le coût d’un forage négatif/non achevé. 

Figure n°3: Forage Manuel en Guinée  

Le Forage Manuel en Guinée : information clé  

Type de forage manuel  Fonçage au jet d’eau (« jetting », « rota sludge »)  

Réglementation  Aucune pour le moment  

Types de pompes  Vergnet/Kardia  

Coûts des forages  L’introduction de la technologie est encore trop récente pour pouvoir analyser les 

coûts  

Echelle  Environ 100 forages  
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Etude de cas 3 : l’Ethiopie 

 

Figure 6 : Manufacture de pompe à corde, Ethiopie  

En Ethiopie, le forage manuel est initialement considéré comme une technologie appropriée dans le contexte de 

l’approche d’auto-approvisionnement du pays. L’auto-approvisionnement est défini comme « l’amélioration de 

l’approvisionnement en eau potable développée largement ou totalement par des investissements faits par les 

ménages ou des groupes de ménages ». Le forage manuel est considéré comme une technologie acceptable dans 

le cadre de la stratégie nationale et devrait contribuer significativement à augmenter la couverture en eau potable.  

Le forage manuel est actuellement soutenu par le Gouvernement d’Ethiopie, l’UNICEF et le programme eau 

potable de « International Development Entreprise » (iDE). La technologie est introduite là où l’eau souterraine est 

peu profonde dans quatre régions (Amhara ; Oromia ; Nations du Sud, Nationalités et Personnes- « SNNP » et 

Tigray). Le partenariat se focalise sur l’auto-approvisionnement, les services d’eau à usage multiple (notamment 

l’irrigation, le bétail et l’eau potable), le traitement de l’eau à domicile et les technologies de marketing à 

destination des ménages. 

Figure 5 : Carte montrant les zones à potentiel 
pour le forage manuel dans la région d’Amhara 

Depuis 2012, les activités suivantes ont été entreprises par rapport au forage manuel : 

 Les zones à potentiel pour le forage manuel, c'est-à-dire là où l’eau souterraine est peu profonde, ont été 

cartographiées pour 15 « woredas » (districts) dans les quatre régions (figure 5). 

 La conception des forages a été faite. 

 La pompe à corde a été adaptée pour convenir à un usage d’eau potable (à partir d’une pompe pour 

l’irrigation). 

 Des outils de formation ont été développés. 

 Un total de 35 foreurs manuels a été formé dans l’idée qu’ils deviennent des prestataires de service locaux 

(niveau district/woreda). Ils ne sont pas formellement légalisés mais sont certifiés par iDE. 

 Des tests de forage ont été entrepris avec différents degrés de succès, aidant pour l’identification des 

kebeles (sous-divisions du district) appropriés pour le forage manuel. 
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  22 fabricants ont été formés à la manufacture de pompes à corde et pompes washer et produisent 

actuellement les pompes (figure 6). 

 La certification des fabricants est faite (par iDE). 

 Le travail est en cours avec JICA pour standardiser la pompe à corde et la pompe washer en Ethiopie. 

En Ethiopie, l’initiative de forage manuel est encore à ses débuts, n’ayant commencé qu’en 2012. Cependant, les 

politiques et les programmes du gouvernement sont favorables au forage manuel, dans les deux cas à des fins d’eau 

potable et d’irrigation, ainsi dynamisant la sécurité alimentaire. Les foreurs manuels sont habilités à s’enregistrer 

comme « petites et micro entreprises » et le font effectivement dans certaines régions. Ils reçoivent le travail des 

woredas (districts) tout autant que directement des ménages. L’UNICEF a des inquiétudes à propos d’un contrôle 

inadéquat de la qualité de l’eau et d’une supervision non appropriée des forages manuels, ce qui s’avère également 

un souci pour le forage conventionnel et pour les autres constructions. 

Dans l’ensemble, le Gouvernement souhaite être impliqué davantage dans le forage manuel, avec plus de transfert 

de compétences au sein du partenariat actuel avec iDE. Le Gouvernement voit la nécessité d’améliorer la sélection 

des zones pour le forage manuel et le choix des emplacements de forage, de sorte que les taux d’échec soient 

réduits, et aussi la nécessité de standardiser l’équipement de forage manuel pour le pays. Le Gouvernement aimerait 

également voir plus d’adoption d’options de traitement de l’eau à domicile conjointement avec la technologie pour 

garantir la conformité avec les standards nationaux de qualité de l’eau (zéro CF/100ml). Enfin, il y a besoin d’explorer 

comment les micro-entreprises qui font du forage manuel peuvent entrer en compétition avec des entrepreneurs 

plus grands. 

Qu’est-ce que les Gouvernement aiment et détestent à propos du Forage Manuel? 
 

Les deux tableaux ci-dessous mettent en exergue ceux que les Gouvernement ont listé comme ce qu’ils ont aimé et détesté à 

propos du forage manuel. 

 

 

Ils aiment (ou apprécient) Guinée Niger Ethiopie 

La simplicité du système (fait localement)     

La rapidité de construction & la facilité d’installation des forages      

Le temps de formation des travailleurs est relativement court      

La production locale des ateliers     

La création de richesse, d’emploi et le développement de micro-entreprises     

Le caractère abordable & le coût bas des forages (également pour les              
ménages eux-mêmes) 

   

Le fait de pouvoir atteindre des zones autrement inaccessibles     

Une solution pour les petites communautés, les hameaux éparpillés et les 
campements de moins de 250 personnes sans approvisionnement amélioré 
en eau potable 

     

La relation entre le forage manuel, l’irrigation, les usages multiples de l’eau 
et la sécurité alimentaire (ce qui le rend intéressant pour les                                 
investissements pour les ménages) 

     
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Ils détestent (ou n’apprécient pas) Guinée Niger Ethiopie 

La technologie est considérée comme basique (et démodée)      

L’étendue limitée de son application/ des taux élevés d’échec dans 
certaines zones 

    

Le faible débit des forages      

La protection inappropriée des nappes/ risque élevé de pollution/ 
risque de contamination 

   

Une attention inappropriée à la contamination du forage, par ex. si le 
forage est construit proche d’une maison ou d’autres sources de con-
tamination 

     

Des inquiétudes que le forage manuel est entrepris par des personnes 
ne possédant ni les compétences adéquates ni le savoir, ce qui peut 
conduire à un problème environnemental 

     

Considérer les possibilités de développement à l’échelle avant de s’em-
barquer dans l’expérience 

     

Résistance de certains bénéficiaires      

Peur de pénaliser les villages avec cette technologie de sorte qu’ils ne 
bénéficieront pas de nouveaux points d’eau modernes 

     

La durabilité de la technologie n’est pas satisfaisante      

La pompe à corde est utilisée pour remonter l’eau      

Pas assez d’implication du gouvernement par rapport à l’identification 
du site, la formation et les tests de forage 

     

Difficultés pour les micro-entreprises pour entrer en compétition avec 
des entrepreneurs de classe moyenne et élevée 

     

Avez-vous manqué le  webinar? 

Vous pouvez regarder le webinar ici: http://vimeo.com/88240563  

Un résumé ainsi que toutes les présentations et les scripts (anglais et français) est disponible sur:                                        

http://www.rural-water-supply.net/en/resources/details/565 

http://vimeo.com/88240563
http://www.rural-water-supply.net/en/resources/details/565
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KALLA, L (2014) Technologie des forages manuels pour l’eau potable au Niger/ Manual Drilling for Drinking Water in 

Niger, Presentation at the 4th UNICEF-RWSN Webinar on Manual Drilling, 4th March 2014, Available on: http://

www.rural-water-supply.net/en/resources/details/565 

NAUGLE, J (2014) Personal Communication in Webinar chat, 4th UNICEF-RWSN Webinar on Manual Drilling, 4th 

March 2014 

MEELCD (no date) Etude de Faisabilite des Forages Manuels Identification des Zones Potentiellement Favorables, 

Ministere de l’eau, le L’environnement et de la lutte contre la desertification, Republique du Niger, Available from 

from http://www.unicef.org/wash/files/

Niger_rapport_final_identification_des_zones_favorables_aux_forages_manuels_Niger_%28FINAL%29.pdf 

MINISTÈRE DU PLAN (2013) 2012 Enquête Démographique et de Santé et à Indicateurs Multiples (EDS-MICS), Institut 

National de la Statistique Ministère du Plan Conakry, Guinée, Available on http://dhsprogram.com/pubs/pdf/FR280/

FR280.pdf 

UNICEF/PRACTICA FOUNDATION/ENTERPRISE WORKS (2010) Technical Manuals for the Professionalisation of Manu-

al Drilling in Africa, Series of Publications can be downloaded from http://www.unicef.org/wash/index_49090.html 

(follow link: Technical Manuals) 

UNICEF/PRACTICA FOUNDATION/ENTERPRISE WORKS (no date) REPUBLIQUE DU NIGER CARTE D’APTITUDE AUX 

FORAGES MANUEL, UNICEF/PRACTICA FOUNDATION/ENTERPRISE WORKS, Available from http://www.unicef.org/

wash/files/NIGER_Carte_finale_aptitude_aux_forages_manuels.pdf 
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